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LE CANADAda Nouvelliste

séance du conseil de 
lundi, le 10 cou ran*.

is eu de causes devant 
puis deux jours.
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■Alton[appareil dechauffage\ 

dans l’hôtel de ville# 
s bien. T “RELIGION ET PATRIE"A*

>14, Bra
N Sa Grandeur Mgr 
îfficiera à Hull. manufactures, et de faire travailler preuve delà popularité dont jouit le jour de ce rêve béni, et si par 

les ouvrit rs pour le prix de 60 M. Tassé, hasard vous êtes chef de bureau—
contins par jour, heureux même M\Sackes’ de Caughoawaga, fil pardon, je ne le suis point-vous
___ . .. . k. ■ . un chaleureux appel en faveur de ne songez pas à gourmande:- vosquand i's pouva.ent obtenir ce M Tassé. employé*, à,eus mettre en colère
prix minime. M. Doyon est arrivé tari à l’as- contre eux.

Lei conservateurs font la louarge | semblée et M. Tassé lui offrit de Encore : si vous rêvez que vous
continuer la discussion dans la soi- brûlez douloureusement dans les

peuple sait se rappeler ses bien fai-, SW"ÊMï3î SK, « JSîgM™™

leurs ; lisait que c’est giâce à sir M. Doyon ont été désappointés en lorsque la douleur rêvée
John s’ils ont vu renaître la pros- *e voyant refuser de discuter. I trop vive et vous dites comme je
péri té dans le pays, s'ils ont été , IIAétait P38 prêt à faire le coup me suis dit souvent : ” Malgré tout, Voyez là et vous n’en 

. . . . .. . , de feu, contrairement à ce qu’tl je ferai mon temps, hi bas, comme P3» d’autre,
témoins de U construction du che- avait dit dès le commencement de un homme”, ou bien vous vous —
min de fer du Pactique, l’un de^ la lu'te électorale, quand il décîa Iempressez de gagner des indul fvâflUOttdS
plus grands événements du XIXe ra^ 9,ie sa carab ne était toujours I gences soil partielles, soit plénières,
siècle, et tant d’autres choses qui ?I^Chià Jan're fî.u’ -, S?n excellente | selon vos dispositions.

’ * carabine ne suffisait plus hier soir, i * # *
ont été faites et qui sont toutes à il attend maintenant *** . r   . ., 1 1 ^U(1 „ h.1 .. 6ros ca (j g rAyes e, heauroim d’antres Couvertes pour chevaux, au prix coû-1 avantage du pays. nons du parti liberal. Mais ce qui d„ ■ è ® re auoiau’élranïM ta?t ; 80 vondant rapidement. Pôles pour

Les libéraux ont b au crier ils est malheureux, c est que M. Dayon W®1 quoiqu étranges, rideaux aux bas prix ordinaires, transpa-i^esiioeraux ont au crier, 1Js trouve deg ennemis iusuue dans les “ °?1 nen d îmmi lant ; ils no soot rents avec dessins d’ornement pour fenêtres
n empêcheront pas le peuple de I '-ancs de sr nrnnre itrmép • car nn I DP^S *onl ^U9 rcD91 de hO< < rouleaux automatiques, seulement 95 
reconnaître celui qui a tant lait nombre de Mbéraux ™ i’ac aCt8S antérie"rselde "T croyanc',s i
pour leur n,en être depuis qu'il a ceptent pas comme candidat. On IparleLmoi^c-s n,n' I CAMPES ELECTRIQUES
en mains les rê. ei du pouvoir. Et Iaa*^ d’avance ce qui adviendra dcL , ’
J-.,.. I la lutte, qui sera on ne peu plus dé-

1 favorable à M. Doyon.”

XHASLE CANADA BOIS A VENDRE
■er officiel
m Honneur le maire 
rt un dîner auxéche 
és de la corporation, 
ts : MM. les écbevins 
t, Leduc, Fortin et 
inneur le Recorder, 
i-tresofier et MM les 
ers et Tetreau. 
vins Rochon, Richer, 
einbardt avaient été 
Ut refusé d’assister, 
mp mortifié M.Eddy. 
ervi d’une manière 
vins de Champagne, 
faisaient pas défaut, 

tés proposées et des 
ncés par MM. Eddy, 
:, J. A. Champagne, 
et Waters. ’

hoir lo conic de première qualité, érable 
merisier, épinelte rouge, etc., etc. 
livre A domicile. S'adresser au No 157 
rue Broad chez M. Z. Lagaoé, hôtelier, eu 
face de la gare du Pacifique.
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TOBOGGAN
Améliorée “Star ”

de sir John et ils ont raison ; le Déménagement.LE COMTÉ D OTTAWA
deviem A partir de Lundi, le 31 courant 

mon poste d’affaire sera au
M. Camille Papineau a consenti à 

se porter candidat dans ce comlé 
contre M. Alonzo Wright. M. Pa- 
pineau sait qu’il court à une défaite 
certaine mais c’.st un sacrifice qu’il 
fait pour ron parti afin qu’il n’y ait 
pas trop d’élections par acclamation 
du côté des conservateurs le 15 cou
rant

I
NOUVEAU MAGASIN

Coin des Unes Sussex et York, où 
je m’occuperai du commerce 

de Gros et de Détail. 
L’ancien mag. sin No. 455, Une 

Suese.x, sera fermé et ne servira que 
d’entrepôt pour mes marchandises.

Grand assortiment à bon marché !
:

r. c. «iliuminstruit par l’expérience de la 
dernière lutte dans le comté d’Ot 
lawa, M. Papineau sait que Riel n’y 
est pas populaire. Aussi se garde-t 
il bien de mentionner son nom dans 
son p-ojramm». Ci n’est pas brave 
et ça ne lui portera certaine 
ment pas bonheur, car s’il se garde 
de parler lui-mê;ne de Riel, les ora 
tears qui l’api nieront ne tiendront 
pas la même réserve, et l’effit sera 
le même, c'est à-dire que ceux dont 
M. Papineau veut ménager les sus 
ceptibilités voteront tout de même 
contre lui comme ils ont volé contre 
M. Rochon.

M. Papineau dit qu’il suivra M 
Blake envers et contre tous. Mais 
dans l’éloge qu’il en fait, M. Papi 
ceau laisse sortir le chat du sac, 
lorsqu'il se dit en faveur d’une 
protection commerciale modérée, ce 
qui veut dire en langage libéral, la 
politique du libre échange, telle 
que la veulent MM. B ake, Mac 
kenzie, Cartwright, Paterson, et 
autres étoiles libérales.

Dr la politique du libre-échange ou 
protection commerciale modérée, le 
peuple sait aujourd’hui que cala 
signifie la ruine de nos manufac 
tu res, l’avantage donné aux labri 
cants américains sur ceux du Ca
nada, la dépression commerciale, et 
les gages à cinquante cents par 
jour, comme en 1874-1878, alors 
que le peuple était obligé d’aller 
manger aux soup kitchen.

Ce n’est pas une perspective assez 
encourageante pour engager les 
électeurs à voter contre M. Alonzo 
Wright le bienfaiteur dix grand et 
beau comté d’Ottawa.

Libraire, importateur.
:

IL TIENT Lâ TETEECES
te ville, à l’âge de 1 
seph Charles Emile, 
les J. iî itley, typo-

es auront lieu de- 
Le convoi funèbre 

36, rue St Patrice, 
pour se rendre à la 
là au lieu de la

mis sont priés d’y 
re invitation.

I courant est décédé 
antha, à l’âge de 78

is auront lieu de- 
heures à la Basili- 
funtbre partira de 

aire, 36 rue Nelson, 
ises.
ois sont priés d’y 
•e invitation.

$1.50 Chaqueque le corps repose tranquille
^feXse^,oiÆŒ| Articles de fantaisie

présents.
COMPAGNIE MANUFACTURIERE

NATIONALE DE COLE,

Le fameux Brûleur MrgaudipourL’Alliance d’hier publie aussi un __________
compte-rendu fantaisiste d, Vas- BRIC-MRAC SMS* ^0^“

semblée des conservateurs aux I —- I terresfre pourtant—il se comporte
Chaudières. Du commencement à cotes de ) Si je me rappelle I comme un vrai fou
la fin ce compterendu n’est qu’un ^nons en mons

tissu de mensonges et de phrases Ces périlleux côtés de la vie, et nous 
digi es de celui qui tient la plume I levions, ce soir, parler d’autre
dans l’officine de V Alliance. Ce I :h°8e ! du rêve, entr’autre. i riv _•! i i ,i___ .

journal, on plutôt ses inspirateur. j^I^f4*“I5v.,,len ^ * C™1© ACCIUPII t
s’apercevant de la popularité tou-1 ### I —
jours grandissante des candidats Réue signifie songe, et vice versa 29 personnes tuées Cl 30 bl6S- 
pour la ville d'Ottawa, MM Parley I Les deux veulent dire, en sens pro | g^CS
et Robillard, cherchent à leur nuire °.u jnôtaphorique : une galo
en débitant sur leur com ht- dns i esprit la bride sur le cou I Deux chars du train du Vermont

“ ™P‘- des ™ bien encore: une prétentaine Central, le char salon et le char
injures gratuites qu il suffit de voir de la tête. dortoir, parti de Boston, hier soir,
dans l’Alliance pour n’en pas croire I Que nous en soyons barcés soit en I avec un grand nombre d’excursion 
nn seul mot. dormis, soit éveillés, le rêve estl mates pour le carnaval sont tombés

Nos lecteurs pourront inner Dar Lhlménfiu® puisque toujours ; ei I m bas d’un pont près de While
1 08 lecteurs pourront juger par ljans le8 deux cas il repose ou ii | R,ver Junction

les quelques extraits suivants de fatigue, et le corps et l’esprit, suivant I Le feu a pris dans les deux chars, 
cette prose malsaine quels sont les !'‘e la chimere qu’il caresse est I Un retire maintenait les moils el 
moyens employés par nos ad ver I iouce ou cruelle. ... I es blessés. Un compte 27 morts et

. . | Vous le savez T il n y a nen d im 130 blessés
saires pour essayer à capter la cou. possible ; et le vrai, ici bas, se ren 
fiance du peuple qu’ils n’ont jamais I contre souvent dans ce qui parait 
eue et qu’ils n’auront j imiis, assu J Cupide et bête, de môme que le? 
rament : | grandes fortunes se rencontrent...

vous savez chez qui ? r a papincamiiie
^- Robillard a geatieu'.éà son I *** I Le cercle dramatique littéraire

goût ; il a bave a droite et à gau j Le rêve, ça peut être : le berceau I Canadien de Papineauville a donn» 
che, car les parles ne sauve don I du bonheur ou mieux, le bonheur I me séance le 30 janvier à l’Hôtel 
était constellé son habit prouve»11 bercé ; le hamac de l’eipérance, le I de Ville. Le drame intitulé : “Pros 
que 1 oratiur n est p^s menacé de I panier des illusions et des soucis, le I ent ” a eu un grand succès. L*
la dyspepsie ; les éléments néces sac des déceptions et des déboires, I musique a été bien belle. Le Di Conditions comptant, 
saires à une bonne digestion, bien I le coin où jouent les ris et les jeux, I Smith, d’Ottawa, autrefois du cercle ■ 
secondée par une masncatton gêan I *tc. C’est tout ce qui dort au de I Vy était rendu pour la circons 
te, abondent ch^z ce bipède rus I lans de soi-même : la force et la I tance, et exécuta plusieurs jolis 
ll(Lt?e* I faiblesse, la pureté et l’impureté, le I morceaux sur l’orgue accompagne

11 sen est donné à cœur-joie,I travail et l’oisivité, la nains et I lu piccolo par M. J. G. Franchere.
mercredi soir; il a vomi sa bilt-1 l’amour ; le bas de l’échelle et 1 I de Montréal, ce qui aida beaucoup
sur les nationaux et a exonéré sii 1 haut : ce qui se vautre et ce qui I au succès de la soirée.
John du b ame que la nation lui I marene, ce qui marche et ce qui
faisait d’avoir cédé aux orangiste> I ylane. Tousles vices et toutes le» I Travaux importent»
et d’avoir sacrifié Riel à leur haine I vertus. I M. Nazaire Poirier a fait tout
et à leur fanatisme. I Somme toute, le rêve, c’est l’enfer I l’hiver des travaux énormes de

Il est toujours surprenant de voir I presque toujours ; le purgatoire, I maçonnerie aux nouveaux moulins 
que des électeurs soient assez I souvent et le ciel, rarement. I du Calumet, avec plusieurs
patients pour écouter pérorer ce I * * * I vriers sous ses ordres,
rustre grossier M. Robillrrd est Le lis dans 1 Histoire Abrégée de On dit que les moulina du Calu
un fort a jras, aussi ne se cache-t-il (’Ancien Testament, livre dans le I met ne le céderont nullement aux
pas de le faire savoir en circons quel j’ai appris à lire ce oui suit à I immenses établissements de la mai-
tances opportune, ou inopportunes ; propos des songes : ’ Iaon Hamilton, à Hawkesbury.
il se targue d’avoir les muscles vi- “ Dans les premiers temps, Dieu Gela ne pourra manquer de ravi- 
goureux. I “ se servait quelque fois des songes. | ver viUage de l'Or gnal.

G’, st à peu près ce que les éori I pour instruire les hommes ol! I~fl
vains de VAlliance trouvent de plus L! Cés'^mamt^naut qu’^a^ rJ‘’faulf Rai"bard/-H d“ =lub. de 

grave à reprocher à M. Robillard. .. de nous parler en cette manière, a!qfette8 Le NaJ,0anal’àte, R"!': Tle,"t 
O i conviendra que ce n’est pas par ” et qu’il nous instruit par l«i ï k j 1 un défi à Wnls, du 
de. grossièretés de ce genre «n», «ï

“ memé8voulo.rCe se'tom^Z ,^e

“ même et tomber dans la supersti , é. re"due, \ le,,,r
empêchera les électeurs intelligents I lion, que d’ajouter foi aux songes ^ o°I* du, dé.pa!^. de la
de donner leur franc et loyal 8UP' “ ^êm^chT^oUdit avec tout le médaUe er. or eUe titre decham 
port à M. Robillard qui sera élu le res^ecT^ossibî; pLr noue samte P;on à,awc“ur8B 

22 février prochain par une majo- mère l’Eglise, — nVmpêche qu’il Îr,~11ÎL, ,n-hardt.el M’ W,ll8’.le 
rité qui aura droit de surprendre les nous reste quelque chose de la ma r = n a “ d®rnier accePte-

gens du Free Press, de Y Alliance et m6lne <iae lor8 de “la dernièr!! LA GRANDE VENTE
et tous leurs compères. déffiaffituePoaT ramm7 ! cour8e’ depart aura lieu à l’a------------------------------ Idth^ePgenreTuemam,ad’tu0i:el deVa,,t _A~

coutum -, bonne ou mauvais i. Chambre des Communes. MQITIB! PPTT
C’est ancré chez tous les êtres de * ,erd„ 1

De la Presse : I * A création : un songe mauvais Jeudi soir, sur la rue Principale.
“ M. Tassé a tenu hier après mi et repose fa“gUe’ et un bon réioult Hull, dans les environs du bureau 

di. à -iaiiit Isidore une assemblé, à kv u ... de poste, une boucle d’oreille en orlaquelle assis “ent presqueTousles g bête humilie et enrage. avec une plane d’eau au centre,
électeurs de celte puoisse. a: ,, , La personne qui l’aurait trouvée est

M. Tassé a exposé les questions Ln„. a rènTeI ?u. diable’ cela priée de la rapporter à ce bureau, 
oolit a IP* dans nn hriii a n tAianL.H V0U8 donne une crainte salutaire de -—»—-
o li a produit une nrofonde imnr»L I l en^er > ■* n’y a pas de mal à cela. Un Emploi de Représentent
sien, même parmi ks partisan? de i^ma'ur^trts U’ réveille1’ est offf1 dana chaque ville pour la
M. Doyon. le matin, très fatigué d avoir corn vente à crédit des obligations à lots

M. Charland parla ensuite, et il )?!! lîJih’L -nim aTec 1,an8e des villes de Paris, Marseille, Lyon, 
fit valoir avec tout le talent l’habi- f69 to“f*,re,i et 8‘ vous êtes catho- du crédit foncier de France etc., 
leté .? la W de^^ Sonnèmen, Zr‘UD délîr va*ue P3?*1»* 5, 10, 20 et 57 francs p^

qu’on lui connaît, les raisons qui c, k , . . , . moi». Ecrire à M. le secrétaire de la
militaient eu faveur de M. Tassé, sa® musiuue «n!htntU 06 ®‘ f® C1,8a* GÉNÉnALE DÉP1RGNB ET DE
Les fréquents applaudissemeuta oui «L. f 9 . enchanteresse, cela eut oit, société constituée le 4 mai«cueillent ST panT^ voufiS Aitu” P:aC® Lifay®“®’ 1,6’â

Pouvoir d’éclairage sans préc/dent' 
Lumière égale à aucune lampe électrique! 
Kini en cuivre poli ou or bronzé. Prend 
cheminé ordinaire. Absolument sur, s a 
daple à toutes les lampes. Très avantageux 
su. tout pour les m-igasins, les églises el 
les grandes salles, l-’uit très élégamment 
et de façon à ce que la mèche puisse être 
remontée, coupée et éteinte avec grande 
facilité. En conséquence de la combustion 
parfaite qu’il produit, toute odeur d’huile, 
si commune avec les autres brûleurs, est 
enlevée.
t S n vaste appareil do distribution de 

l’air empêche la lampe d’élre surchauliée, 
et toute huile épaisse ou légère peut-être 
indiHéremment employée.

Seul agent pour Ottawa ot le district.

Walter Clech, 160 RU B SPARKS,
OTTAWA.

(A co ilinucr)
é

B. G.
EDWIN PLANT

Marchand de Vaisselle, Lampes, etc.,
114 rue KIdeau

Ottawa, 4 nov. 1885—
INDRE BIG PUSH.

ECHOS DE HULL I Tapis à Sacrifice.
HENRI MASSE

EPICIER et BOUCHER
jropriété située sur la 
wa, (connue comme 
ult) avec lot de terrain 
enti conditions :
LUS
•té située sur la rue 
fendu à bon marché. 
in et une chance pour 
ressar immédiatement

G. GOULET, 
rues Cumberland et 
iter.
1887—ls

COIN DBS RUBS

Primrose et CambHdgt
Le public trouvera toujours à mon ma- 

wasln des épiceries de premier choix, et à 
mon étal des viandes de première qualité 
et des plus fraîches.

Ordres exécutés avec promptitude
Effets livrés à domi »

237 Pièces de taris Brus- 
selles et Tarisserie à 
vendre cette semaine

liistoStrictement an Mal pi Ix.

IX— ffj.

Boisees
Vente par le ShérifE— Iri

à. WAIT pvAMB CATHERINE HARDGROVE, 
LJ du canton do Mamwaki, dans le 

dittrict d'Ottawa, Demanderesse ; contre 
les terres et ténem^nts de Allan Grant, 

ctave Groulx et Cyrille Groulx, tous trois 
du canton de Cameron, dans le district 
d’Ottawa, cultivateurs, conjointement et 
séparément, Défendeurs ;

1. La moitié nord du numéro dix sept 
(No. 17), dans le second rang du canton 
de Cameron, flans le comté d’Ottawa, 
tenant environ soixante acres

NORTH . BAY 
N FALLS 
SFORD

OHEMENT
iOKA
m prairies de

LEUR SINCÉRITÉ
ou

elft,Les organes rouges sont toujours 
pleins de sincérité dans leurs comp 
tes rendus ; ainsi, pour n’en citer 
qu’un exemple il suffit de lire les 
deux feuilles libérales anglaise et 
française le free Press, dont le men
songe est l’arme favorite et son 
digne congénère l'Alliance de Hull.

A tout seigneur, tout honneur, 
commençons par le Free Press. 
Dans son édition d’bier, parlant de 
l’assemblée conservatrice tenues à la 
salle G avey, rus York, il dit, après 
avoir nommé les messieurs qui ont 
adressé la parole :

“ 11 n’v eut rien de nouveau dans 
les discours prononcés par les diffé 
rents orateurs qui se rout contentés 
de faire des éloges à Sir John Mac 
donald et da jurer fidélité éternelle 
au parti conservateur.”

Si l’on jette un coup d’œil sur la 
deuxième page du même journal, 
que voit-ou I Un compte rendu de 
plus d’une colonne d’une assemblée 
tenue en faveur de MM. St. Jean et 
McIntyre. Croit on qu’on a changé 
la tactique à celle assemblée ? Est- 
ce que les orateurs libéraux ont 
parlé en faveur du parti conserva
teur par exemple ; oh non I Tous se 
sont plu à chanter les louang- s du 
gouvernement Mackenzie qui n’a 
pas su faire autre chose durant les 
cinq ans qu’il a été au pouvoir, que 
d’amener la ruine et la banqueroute 
dans le pays, de faire fermer les

150, 152, 154, roe Sparks.i con-
n • , — -en super-
Ucie, plus ou moins ; avec les bâtisses 
dessus érigées ; le tout la propriété du 
défende r Allan Grant.

La moitié .sud du lot numéro dix-sept 
(No P), dans le second rang du dû can 
ton de Cameron, dins le comté d'Ottawa, 
contenant environ soixante-t neuf acres 
en superficie, plus ou moins ; avec les 
batisst s dessus érigées. Le tout la 
priété du défendeur Cyrille Groulx.

Pour être vendues au bureau du régis- 
trateur pour le comté d’Ottawa, en la cité 
de Hui;, le QUINZIEME jour de FEVRIER 
prochain, l DIX heures de l’avant-midi. 
Le dit bref rapportable le premier jour de 
mars 1887.

FOBA
OUEST

J

Anglaise par le

Canadien
surtout de la part d’un journal dootl» 
la véracité est bien connue, qu’on

A IS OU ESI
it des Etats-Unis et 
lupérieurs. Si vous 
voir pour vous con-

&fonlréal traverse les 
singue et de l’Algo- 
ices intermédiaires, 

continue sa route 
t arrêt à Brandon,
> Regina, Calgary,

le Nipissingue, de /
tre Montréal et Ma- **
tout le Nord Ouest 
icellents

LOUIS M. COUTLEE, 
ShéritBureau du Shérif, Aylmor. 

20 Janvier 188/.

L’Union Nationale
> ABONNEZ-VOUS AU

Grand Journal
“ L’UNION NATIONALE"

PUBLIE A OTTAWA ET A HULL. 
$1.00 par année seulement.

8 pages de lecture toutes les semaine*. 
Donne les prix du marché d’Ottawa.

Parait le Vendredi et est aéposS h la 
poste assez tôt pour que les cultivateurs le 
reçoivent le dimanche.

NOTES POLITIQUES

HVGES ----- CHEZ-----
s vendons à 1 WOODCOCKeduit i D’Articles de 2k odes, 

Plumes, Dentelles et 
articles de goûts

est commencée ce matin (JEUDI.)

VENTE SANS RBSEBVE
ter Pour de bon» marché», 

Venex à bonne heure et 
voyez le» grande» affiches.

39, rue Sparks

irres au

ilPEKIMK
.ORATEUR

Magnifiques chromos donnés en prime 
pour abonnement payé d’avance.

DE” M. ISRAEL DUMAIS, notaire.
Agent-général.

166 RUE PRINCIPALE, 
HULL.

H. «.--«N DEMANDE fies sous-agents.

%allons s’adresser
0L0MSATIM
-CQUB8,

ieal

r

*

4

3 •
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